
flî~.le pluîs ex<'el 1(11t, C'est le donî de se vail ncro soi-
xin'ie et de soltrirl volontiers pour l'amollr dle Dieu IL',

L'n autre jour, flauis les premiers temps dle 1*0rdr,
sainit Franç ois voyageait encore avec Frère Léon.
N'avant lias de livre pour réciter l'office canionial, il dit
à soli compagnionl : 1Chère brebis du1 hoil lieu, C'est
Flîcure (les Matins. et nous n'avons paîs de b1rêviair.'
pour les réciter. 1-1t poîurtanît, il nouis faut chanter les
louanges da Dieu. V .oici ce que nous ferons. Je dirai

O Frère François, tui as commis tant de pécliés, lorszquet
lu etais dans le mnonde, que tii mérites d'être précipité an
fond (les enes"Et toi, Frère Léon, tui réponidras : 1,1Il
ezzt vrai que tu mérites d'être précipité au fouic des
enfers.' Et le Frère Léon dit avec la simplicité d'une co-
lomnbe: Volontiers, mon Pèe"Mais, au lieu de réponi-
dIre comme le voulait François, il dit au contraire -
-Dieu fera par vouls tant (le bien, que vous irez- en Para-
lis." Le saint le reprit: " Il ne faut pas dire ainsi, Fri're

Léon ; mais, quand je dirai : -« O Frère François, tu at,
tellemient multiplié tes iniquités contre le Seigneur que
tu ii'as di-oit qu'à ses mialédieýtiouîs", tii répondras: kil
est vrai que tu mnérites d'être au nombre des maudits."
'Mais Frère Léon dit: 0O Frère François, Dieu vous fera
g-race ; et vous serez béni enti-e tous les élus!' Alors, l
s:ainit lui dit avec une douce colère : "1 Pourquoi as-tu la
hardiesse de transgresser le précepte de l'obéissance, et
(le répondre tant de fois autrement que je ne te l'ai
ordonné ?7-1 Tî-ès-clier Père, répondit Léoni, Dieu m'en
est témoin, j'ai voulu répéter les par-oles que vous m'"avez
prescr-ites, mais Lu.ti-mùême mue fait parier comme il Lui
plait et contre niai volonit."-" Cette fois au moins, re-
pit Frainçois, réponds comme je te l'enseignerai. Ji!
dirai : 0 Fièè-e François, petit homme misérable, aprèýs
tant dle crimes, oses-tui bien encore espérer que Dieu te
pardonne ? Et toi, chère petite brebis, tii répondras : Non
tuina aucun di-oit à sa miséricorde.> Ces derniers mots
étaient entrecoupés de sanglots; et, se frappant la poitri-
nie, les veux tout baignés de larmes, il attendait que son
comupagnion î-épétàt les mêèmes paroles. -Mais Frère Léon
répondit: "9Dieu vous comblera de grâces insignes;
vous serez exalté et glorifié éternellement; car celui

1I Bei-nar.I le l3esse, Fiorcti, chap. vils.


